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AGIR TOUS POUR LA DIGNITÉ.  
“LÀ OÙ DES HOMMES SONT CONDAMNÉS À VIVRE 

DANS LA MISÈRE, LES DROITS DE L’HOMME SONT 

VIOLÉS. S’UNIR POUR LES FAIRE RESPECTER EST UN 

DEVOIR SACRÉ.”  J.WRESINSKI, FONDATEUR DU MOUVEMENT

Depuis plusieurs mois, ATD Quart Monde analyse 
l’impact du confinement et de la crise sanitaire sur 
les personnes en situation de pauvreté et avance des 
propositions pour faire évoluer « le monde d’après ».

ET AUSSI : LA JOURNÉE MONDIALE DU REFUS DE LA MISÈRE EN PHOTOS P.3
GÉRARD LECOINTE, UN PARCOURS AUX CÔTÉS DE GENEVIÈVE 
DE GAULLE-ANTHONIOZ P. 8
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l’éditorial

Au milieu de la crise sanitaire qui touche 

notre pays et le monde, nous venons de 

vivre un 17 octobre bien « particulier ». 

Les rassemblements de cette Journée 

mondiale du refus de la misère étant 

parfois annulés la veille, ou changeant  

de forme jusqu’à 48h avant. Alors que  

je discutais avec une militante Quart 

Monde de ces milliers de personnes  

qui avaient une vie précaire avant  

cette crise sanitaire et qui, aujourd’hui, 

se trouvent en situation de grande 

précarité, pensive et inquiète elle me 

dit : « Il va falloir qu’on les soutienne tous 
ces gens, ils ne savent pas ce que c’est que 
de compter tous les sous chaque jour, de 
jongler avec rien. Il faut vraiment qu’on 
soit à leurs côtés. »
Au Trocadéro, à Paris, Jean-Sébastien 

Saia de l’association La Cloche a 

témoigné de sa vie très précaire et de 

son souci de l’écologie. « La question  
de l’environnement m’intéresse beaucoup, 
je vis dans un bois à Vincennes. Je dors 
sous une toile, je fais attention à mes 
déchets. Aujourd’hui, la fontaine d’eau  
la plus proche de chez moi est en panne 
depuis trois mois. Je vis depuis deux ans 
dans ce bois, je vis une super aventure. 
J’ai des supers potes qui n’ont pas plus 
d’avantages que moi, qui vivent dehors 
dans la misère, qui ont faim, qui ont  soif... 
Je vais recharger mon téléphone et ma 
lampe chez des commerçants solidaires. 
Je crois que, quand on est dans la rue,  
on est aussi écolo. »
Bâtissons inlassablement cette société 

qui n’oublie personne, nous avons tant 

de richesses à nous partager. 

Des richesses 
à partager

    MARIE-ALETH GRARD 
présidente 
d’ATD Quart Monde

 DES RÉUSSITES 
ENREGISTRÉES À ECCOFOR
Malgré une année 2020 bouleversée par 
une fermeture administrative de huit 
semaines pour les élèves et les restrictions 
de mouvements liées à la crise sanitaire, 
l’école de production Eccofor a accompagné 
quatre jeunes jusqu’au CAP de serrurier-
métallier sur six élèves en deuxième année. 
Deux des jeunes diplômés poursuivent 
leurs parcours en bac professionnel en 
apprentissage dans des entreprises du 
réseau d’Eccofor, tandis que les quatre 
autres jeunes sortants se tournent vers la 
recherche d’emploi. Les deux élèves de 2è 
année de la filière pneus et services sont 
quant à eux détenteurs d’un livret de 
compétences professionnelles qui leur a 
permis de se présenter auprès de 
professionnels de l’automobile pour 
prétendre à un apprentissage. L’un d’eux a 
déjà signé un contrat. 

Bonnenouvelle!

9 % 
de demandes de RSA 
supplémentaires ont 
été enregistrées entre avril 
et juin par rapport à l’an 
dernier dans quinze 
départements, selon 
l’Assemblée des 
départements de France.

43 %
des allocataires  
du RSA « n’ont fait    
l’objet d’aucun    
accompagnement »  
dans le Puy-de-Dôme, 
soit 7500 personnes, 
pointe la Chambre 
régionale des comptes 
d’Auvergne-Rhône-Alpes 
dans un rapport publié  
le 30 septembre. C’est 
contraire à ce qu’exige  
la loi, qui impose 
l’orientation vers un 
accompagnement 
professionnel et social. 

65 000
ruptures de contrats 
de travail ont été 
annoncées par les 
entreprises depuis  
le début du mois de mars, 
soit trois fois plus qu’en 
2019 sur la même période, 
indique la direction des 
études et des statistiques 
du ministère du Travail  
en septembre.

40 %
des personnes 
inscrites à Pôle 
Emploi reçoivent une 
allocation chômage,  
soit 2,6 millions  
de personnes sur les  
6,4 millions d’inscrits.  
En moyenne, ces 
allocataires reçoivent  
910 euros nets par mois, 
selon une étude de 
l’Unédic publiée en 
octobre.   

LES CHIFFRES DU MOIS

 FORTE AUGMENTATION DE 
L’EXTRÊME PAUVRETÉ DANS 
LE MONDE
Pour la première fois depuis plus de 20 ans, 
le taux mondial d’extrême pauvreté devrait 
augmenter en 2020, indique la Banque 
mondiale, dans un rapport publié en octobre. 
La pandémie de Covid-19 risque en effet 
« d’entraîner entre 88 et 115 millions de 
personnes supplémentaires dans l'extrême 
pauvreté cette année et jusqu’à 150 millions 
d’ici à 2021 ». L'extrême pauvreté, dont 
le seuil est fixé à moins de 1,90 dollar par 
jour, va ainsi toucher « entre 9,1 % et 9,4 % 
de la population mondiale en 2020 », soit 
un retour aux taux enregistrés en 2017. La 
pandémie et la récession mondiale qui 
l’accompagne « vont faire basculer plus de 
1 % de la population mondiale dans l'extrême 
pauvreté », affirme la Banque mondiale, qui 
appelle à « une action collective pour que 
des années de progrès dans la réduction de 
la pauvreté ne soient pas effacées ».  

Mauvaisenouvelle!

Mobilisation pour l’écologie 
Les 19 et 20 septembre, la Dynamique 
jeunesse bretonne s’est retrouvée 
pour un week-end à Erquy, dans les 
Côtes-d’Armor. Objectif : rassembler 
des jeunes d’ATD Quart Monde de 
toute la Bretagne et les mobiliser 
autour de l’écologie. Pour cela, les 
jeunes ont visité la ferme bio Kérouézé 
de Yann et Claire. Ils ont pu échanger 
avec eux sur leur éthique et se rendre 
compte à quel point il est difficile de s’y 

retrouver en tant que consommateurs. 
Ils en sont repartis avec du pain, du lait 
et de nouvelles connaissances pour 
arriver à une consommation plus juste 
et locale. Le week-end s’est poursuivi 
avec d’autres activités de mer, et s’est 
conclu sur un grand rangement et une 
photo de groupe. Ces deux jours ont 
été riches de rencontres et leur ont 
donné envie de continuer ensemble à 
faire vivre cette Dynamique jeunesse 
bretonne.  

   ©ATD Quart Monde

L’ACTUALITÉ DE LA DYNAMIQUE JEUNESSE
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À NOTER
17 octobre 
Vous pouvez revoir  
la table-ronde Agir 
pour la planète sans 
oublier les plus 
pauvres, (im)possible ? 

youtu.be/QUKcF9W4QLk
ainsi que les prises de parole au 
Trocadéro :  youtu.be/ka1rkHqGNp8
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 L’ÉTUDE DU MOIS 

Évaluation de la 
Stratégie nationale  
de lutte contre la 
pauvreté 
La crise sanitaire et sociale  
« a servi de révélateur de 
certaines insuffisances des 
politiques publiques en 
matière de lutte contre la 
pauvreté », constate le comité 
d’évaluation de la Stratégie 
nationale de prévention et de 
lutte contre la pauvreté, dans 
une note d’étape publiée le 1er 
octobre. « Les plus vulnérables 
sont particulièrement exposés 
aux conséquences de la crise, 
et les aides gouvernementales 
mises en place pour limiter 
ses effets ne répondent pas  
à tous les besoins en matière 
de lutte contre la pauvreté 
qu’elle a révélés et générés », 
souligne ce comité. Il formule 
ainsi sept recommandations, 
notamment « de s’assurer 
avant toute nouvelle réforme 
qu’elle n’aggrave pas la 
situation des personnes en 
situation de pauvreté déjà 
très fragilisées par la crise »  
et de « garantir un accès  
et un droit effectif de tous  
au numérique et maintenir  
un système non numérique 
suffisamment solide pour 
garantir le droit de tous 
d’accéder physiquement  
aux services publics ». 
Des propositions également 
avancées par le groupe de 
travail créé par ATD Quart 
Monde pour suivre la mise  
en œuvre de la Stratégie 
nationale de prévention et  
de lutte contre la pauvreté.  
Ce groupe regrette que cette 
dernière ait « disparu du 
débat public » et que ses 
objectifs, éradiquer la grande 
pauvreté en une génération, 
soient « enterrés 
profondément »  

4 novembre À l’occasion de la 
sortie du dernier numéro de la 
Revue Quart Monde Prendre 
soin, suivez et participez au 
débat à 18h30 en direct sur 
la page Facebook d’ATD Quart 
Monde.

30-31 janvier Week-end de 
découverte du volontariat en 
région parisienne. Contact : 
INFO.VOLONTARIAT@ATD-
QUARTMONDE.ORG

4 février Dans le cadre d’un 
cycle de 5 conférences sur la 
grande pauvreté, ATD Quart 
Monde propose un débat sur 
le thème Invisibilisation des 
femmes, invisibilisation des 
pauvres à 20h au café-atelier 
associatif Dorothy, 85 bis rue 
de Ménilmontant, à Paris.

13-18 juillet Une date à 
retenir dès maintenant :  
la Rencontre des 
engagements. Tous les 
membres d’ATD Quart Monde 
se retrouveront pour faire le 
point sur les engagements de 
chacun et réfléchir ensemble 
aux perspectives pour demain.

AGENDA

 1  Les bénévoles devant la Dalle en l’honneur des victimes de la misère au Trocadéro à Paris.©C.M  2  À Reims, le groupe local a exposé des photos 
sur les grilles de la cathédrale.©P.L  3  À Carcassonne, une cinquantaine de personnes ont fait un tour en vélo, organisé avec l’association 
Carta-Vélo.©M-O.D  4   Prise de parole de Fatiha, militante Quart Monde de Mulhouse, aux côtés du Collectif Notre assiette pour demain, place de la 
Bastille à Paris. ©C.M   5  À Rennes, des membres du Mouvement ont chanté «Le pouvoir des fleurs».©A.M  6  À Dole, le groupe jeunes s’est 
fortement mobilisé. ©D.G  7  Déambulation dans le marché de Pézenas pour inviter les habitants. ©M.C  8  Près de 70 personnes ont écouté 
les témoignages à Chalon-sur-Saône.©C.GD  9  Les membres du groupe de La Flèche, à la Salle Coppelia. ©G.C

 REPORTAGE 

Le 17 octobre en photos
Malgré les restrictions liées à la crise sanitaire, la Journée mondiale du refus de la misère a rassemblé des 
milliers de personnes partout en France, et dans le monde, mobilisées par 60 organisations pour la justice 
sociale et environnementale.
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Depuis plusieurs mois, ATD Quart Monde analyse l’impact du confinement et de la crise sanitaire pour les 
personnes en situation de pauvreté et avance des propositions pour faire évoluer « le monde d’après ».  
• Dossier réalisé par Julie Clair-Robelet

Des enseignements 
pour l’avenir
Une quarantaine de membres de neuf Universités populaires Quart Monde se sont réunis du 11 au 13 septembre 
à Pierrelaye, dans le Val-d’Oise, pour mettre en commun leurs réflexions sur la manière dont ils ont vécu le confinement. 
Objectif : mettre des mots sur ce qu’il a eu d’insupportable, d’injuste, d’humiliant, mais aussi de positif et de 
nouveau, pour en tirer des enseignements.

F
ace aux papiers vert, blanc  
et rose posés devant elle, 
Sylvie hésite.  L’idée de créer 
des espaces dans les 
quartiers pour apprendre à 
utiliser Internet, avec des 

médiateurs, lui paraît bonne. Mais elle 
estime que cela a déjà été mis en place 
dans quelques villes et qu’il faut creuser 
davantage la proposition. Elle brandit donc 
un papier blanc. Dans la salle, certains 
tendent un papier vert pour montrer leur 
accord, car ils pensent que cette 
préconisation « peut faire avancer des 
choses pour les plus pauvres ». D’autres 
sont plus sceptiques et lèvent un « carton 
rose ».
Pendant plus de trois heures, les 
propositions travaillées en groupe depuis 
un jour et demi et présentées à tous sont 
ainsi décortiquées et évaluées. L’objectif 
est d’avoir, au final, une dizaine de 
préconisations « pour lesquelles on a des 
arguments et qui, si elles sont mises en 

œuvre, pourront vraiment changer la vie 
des personnes les plus exclues », rappelle 
Florence Bernard, membre de l’équipe du 
réseau des Universités populaires Quart 
Monde.
Ce séminaire est « l’aboutissement d’un 
long travail mené depuis le mois de mai 
par les membres de neuf Universités 
populaires Quart Monde, dans toute la 
France. Au moment où la réflexion sur ‘le 
monde d’après’ donne trop souvent la 
parole à des ‘experts’, ils apportent des 
propositions très concrètes tirées de leur 
expérience du confinement », souligne 
Pierre Saglio, également membre de 
l’équipe.

UNE BASE DE TRAVAIL 
SOLIDE
Tous se sont ainsi interrogés sur « les 
difficultés qui ont parfois été accentuées 
par le confinement et sur les enseignements 
à en tirer pour l’avenir », explique Florence 
Bernard. Les Universités populaires Quart 

Monde ont envoyé la synthèse de leurs 
travaux et cinq sujets ont émergé. Ils ont 
été retravaillés pendant ce week-end à 
Pierrelaye par petits groupes de quatre à 
six militants Quart Monde, avec deux 
animateurs : « les relations entre les 
membres de la famille », « la créativité », 
« le tout-numérique », « être acteurs et 
reconnus comme tels », « se recentrer sur 
l’essentiel de la vie ». La question de l’école, 
essentielle pour un grand nombre de 
militants Quart Monde, a été traitée à la 
fois dans le groupe sur la famille et dans 
celui sur le numérique. « Les participants 
ont pointé les problèmes et les droits 
bafoués pendant le confinement, mais 
aussi les aspects positifs, le fait, pour 
certains, d’avoir été davantage en lien avec 
leur famille, d’avoir pris le temps de créer », 
explique Didier Goubert, co-animateur de 
l’Université populaire Quart Monde Île-de-
France. Leurs préconisations s’adressent 
aux responsables politiques, à tous les 
citoyens, mais aussi au Mouvement.

Toutes les propositions n’ont pas fait 
l’unanimité, certaines seront retravaillées 
dans les prochains mois ou ne seront pas 
reprises pour l’instant par la Délégation 
nationale d’ATD Quart Monde. Mais il s’agit 
d’une base de travail solide pour que les 
injustices subies pendant le confinement et 
au-delà s’arrêtent et que les moments 
positifs vécus au cours de cette période se 
poursuivent et se développent.  

 Il s’agit d’une 
base de travail 

solide pour que les 
injustices subies 
pendant le 
confinement et 
au-delà s’arrêtent  »

 Préparation en petits groupes, puis discussion lors de l’assemblée plénière du séminaire. © Carmen Martos et Geoffrey Renimel, ATD Quart Monde
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 Le 
confinement  

a montré à tout le 
monde ce qui était le 
plus important dans 
la vie de tous les jours. 
La famille, les relations 
sociales, la santé,  
la nature, la liberté,  
le civisme  »

 Chaque proposition a été longuement débattue. © GR, ATD Quart Monde

LES RELATIONS
ENTRE LES MEMBRES 
DE LA FAMILLE

Constat : Deux thèmes majeurs ont 
pesé sur la vie des familles pendant le 
confinement : la gestion de l’école à la 
maison et les relations avec les 
professionnels de l’Aide sociale à 
l’enfance. « Cela a été très dur pour les 
parents, en particulier pour les parents 
seuls, de tout gérer. Le soutien de la part 
des enseignants a été inégal », ont 
constaté certains membres.
L’absence de communication avec les 
professionnels de l’Aide sociale à 
l’enfance et les familles d’accueil a 
également été régulièrement pointée. 
Certains parents n’ont ainsi pas pu voir 
leurs enfants placés pendant plus de 
deux mois et demi, d’autres ont subi des 
décisions de justice sans avoir pu être 
auditionnés. La garde alternée, possible 
pour les parents divorcés, n’a pas été 
mise en place pour les familles dans 
lesquelles l’enfant avait été placé, mais 
qui avait pourtant un droit de visite ou 
d’hébergement avant le confinement.
« Des liens déjà fragiles entre parents et 
enfants ont été dégradés, cela a 
provoqué des souffrances, de 

l’agressivité chez des enfants et a 
accentué la défiance envers les 
éducateurs », a témoigné une militante 
Quart Monde.

Propositions : Pour améliorer les 
relations avec l’équipe éducative, le 
groupe de travail a proposé « la création 
d’une relation individuelle entre les 
parents et les enseignants, y compris 
quand les enfants sont placés, pour que 
les parents comprennent mieux ce qui 
se passe à l’école, que chacun puisse 
exprimer les difficultés et aussi ce qui se 
passe bien ».
Pour s’assurer que les liens soient 
maintenus entre enfants et parents, ce 
groupe a en outre proposé de « mettre 
en place des permanences 
téléphoniques et physiques et que les 
travailleurs sociaux prennent contact 
avec toutes les familles des enfants 
placés pour vérifier que le lien physique 
est bien maintenu ou voir ce qu’il 
faudrait mettre en place pour le 
maintenir », de « créer un numéro 
d’appel pour que parents et enfants 
puissent signaler qu’un droit n’est pas 
respecté » et de « pouvoir sanctionner 
les services sociaux quand ils ne 
respectent pas la loi » 

LE TOUT-NUMÉRIQUE

Constat : Le confinement a révélé 
avec plus d’acuité la fracture numérique. 
Les difficultés se sont multipliées pour 
joindre les services administratifs, 
rester en contact avec ses proches, 
assurer l’école à la maison… « Comment 
faire ses démarches administratives 
avec un forfait limité ? Comment faire 
ses devoirs quand il n’y a qu’un 
ordinateur à la maison pour quatre 
enfants ? Comment garder le contact 
avec les enseignants quand on ne 
parvient pas à se connecter aux outils 
mis en place par l’Éducation nationale » 
Ces questions ne sont pas nouvelles, 
mais ont pris de l’ampleur pendant la 
crise sanitaire.

Propositions : Pour améliorer 
l’accès pour tous au numérique, le 
groupe a proposé de « créer des 
antennes dans les quartiers, avec des 
médiateurs formés pour parler à un 
public éloigné des outils technologiques 
et prêts à accompagner à domicile les 
personnes qui le souhaitent ». Un 
dispositif qui existe déjà, mais de 
manière parcellaire, selon certains 
participants.
Les membres du groupe ont également 
préconisé « le vote d’une loi pour 

instaurer un droit au numérique, afin 
que toute personne qui le souhaite soit 
équipée, formée et ait accès au réseau ». 
Certains membres ont cependant insisté 
pour que cette loi mentionne 
l’obligation, pour tous les services 
administratifs, de conserver du 
personnel pour accueillir le public qui 
ne peut ou ne veut pas faire ses 
démarches sur internet.
Pour le développement du numérique  
à l’école, ce groupe a proposé  
« que chaque élève ait une tablette  
pour travailler et que son utilisation soit 
enseignée aux élèves pendant  
le temps scolaire ». Ils ont également 
recommandé « la création d’un contact 
direct entre parents et enseignants par 
téléphone, mails ou SMS et l’installation 
d’un tableau à l’entrée de l’école pour 
que les parents puissent poser des 
questions aux enseignants et avoir des 
réponses ».
Le travail donné aux élèves doit en outre 
être « compatible avec la vie des 
familles et pouvoir être fait par un 
enfant sans équipement et sans l’aide 
de ses parents ». Plusieurs militants 
Quart Monde ont cependant tenu à 
préciser qu’une « éducation scolaire à 
la carte n’est pas toujours possible pour 
les enseignants ». 

SE RECENTRER SUR 
L’ESSENTIEL DE LA VIE

Constat : Qu’est ce qui est 
essentiel pour vivre mieux et qu’est 
ce qui ne l’est pas ? Le confinement a 
montré à tout le monde ce qui était le 
plus important dans la vie de tous les 
jours. La famille, les relations 
sociales, la santé, la nature, la liberté, 
le civisme ont été notamment 
évoqués.

Propositions : Le groupe de 
travail a tout d’abord proposé  
« d’organiser localement la 
production et la distribution en 
circuit court d’une alimentation 
saine à prix modéré ». Il a 
recommandé ensuite à tous les 
citoyens de « promouvoir la création 
de jardins partagés accessibles à 
tous, dans lesquels chacun pourrait 
montrer ses compétences ». Cette 
proposition a suscité des réactions, 
certains membres pointant la 
nécessité qu’un tel dispositif soit 
encadré par des professionnels, 
d’autres soulignant que ces jardins 
partagés existent déjà et 
fonctionnent, comme à Toulouse par 
exemple.
Pour développer les relations 
sociales, les membres du groupe ont 
souhaité « la création, dans les 
quartiers, d’espaces de rencontre 
ouverts à la diversité et accessibles  
à tous, afin de partager des  
moments positifs et conviviaux ». 
Cette proposition, adressée aux 
responsables politiques et bailleurs 
sociaux, nécessite de « trouver des 
budgets pour l’animation de ces 
espaces, animation qui doit par 
ailleurs être co-construite avec les 
habitants », ce qui n’est pas toujours 
le cas dans les espaces déjà 
existants. 

Des priorités à explorer
Depuis plusieurs mois, le Pôle politique 
d’ATD Quart Monde a également souhaité 
« prendre le temps de travailler pour le 
monde d’après, mais pas dans l’urgence ». 
Quatre groupes de travail ont ainsi été 
créés pour « tirer des priorités à explorer 
pour les combats du Mouvement »

• Bâtir une société avec tous : une 
réflexion sur le modèle démocratique que 
l’on veut défendre et les conditions de la 
participation des personnes en situation 
de pauvreté.
• Habiter : un travail autour du droit 
au logement, qui n’est pas encore 
effectif pour tous, ce qui peut avoir des 
conséquences insupportables, comme 
la séparation des parents et des enfants 
pour cause de problèmes de logement.
• Être maître de sa vie : comment 
penser ensemble l’économie, ses enjeux 
et ses mécanismes, lutter contre les 
disparités territoriales et dépasser ses 
peurs.
• Face au progrès, ne laisser 
personne de côté : une analyse de la 
question du numérique, son impact sur 
notre société, l’école, le rapport avec les 
administrations... 
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Pour nous soutenir dans la durée, faites  
un don régulier.  Formulaire page 7.

□ �Je fais un don  
de .......................................€

□ �J ’adhère à ATD  
Quart Monde

Vous signifiez ainsi votre adhésion aux valeurs 
et aux engagements d'ATD Quart Monde, vous 
contribuez à augmenter sa visibilité et pourrez 
voter à l'assemblée générale.

Prénom et Nom..........................................

........................................................................

Année de naissance ……..................………

Signature …………................….........………

Allez sur WWW.ATDQM.FR ou 

envoyez votre chèque à l’ordre de 

ATD Quart Monde – 12 rue Pasteur 

– 95480 Pierrelaye. 
Tout don supérieur à 8 € donne droit à une 
réduction d’impôts de 66 % du montant du don 
dans la limite de 20 % du revenu imposable.

NOTRE ACTION 
DÉPEND DE 
VOS DONS 

Vu d’ailleurs
Invité à assister 
à ce séminaire  
le 13 septembre, 
Alvaro Iniesta 

Perez, délégué général adjoint du 
Mouvement international ATD 
Quart Monde, a salué la manière 
dont les militants Quart Monde 
avaient réussi à « mettre des 
mots sur ce qu’ils ont traversé et  
à en tirer des enseignements ».  
Il a tenu à porter un regard 
international sur « cette 
pandémie qui nous oblige à nous 
demander quelle est vraiment 
notre référence principale ».  
Il a ainsi cité la vision de 
membres d’ATD Quart Monde  
au Congo, qui pointent 
« l’importance de bâtir des 
solutions en communauté ».  
« Ils disent : il y avait des crises 
avant, il y aura des crises après, 
mais ce qui est le plus dur, c’est 
une communauté brisée, qui 
n’arrive pas à vivre ensemble ». 
Alvaro Iniesta Perez souligne 
donc « l’importance de créer des 
liens avec les autres, de permettre 
à d’autres de nous rejoindre, de 
trouver des chemins pour 
continuer à bâtir une société plus 
juste, plus fraternelle ».  

 « Nous ne voulons pas être mis 
dans du coton », ont affirmé 
plusieurs militants Quart Monde. 
© GR, ATD Quart Monde

 Même pendant les pauses au 
soleil, les discussions étaient riches. 
© CM, ATD Quart Monde

LA CRÉATIVITÉ

Constat : « Pendant le confinement, 
on a fait des choses qu’on ne faisait pas 
avant, ou peu : du dessin, de la cuisine, 
du tricot… Nous avons découvert ou 
redécouvert notre talent. Nous avons 
besoin d’être encouragés, pour montrer 
qu’on est capable, que les élus chargés 
de la culture reconnaissent nos talents 
», ont affirmé avec force les membres du 
groupe. « Créer, c’est se sentir vivant, 
c’est se projeter au-delà des apparences, 
car trop souvent on est vus comme des 
incapables, des personnes qu’il faut 
juste aider », ont-ils ajouté.

Propositions : Les militants Quart 
Monde ont pointé la nécessité de 
« développer des lieux où citoyens et 
artistes peuvent créer ensemble des 
projets du début à la fin ». Ils ont 
également préconisé « la généralisation 
d’un pass culture pour tous les âges, 
pour lequel chacun participerait selon 
son budget, mais qui permettrait de 
choisir réellement son activité ». « On ne 
demande pas l’aumône, on veut 
participer, mais nous voulons avoir une 
certaine liberté pour ne pas aller voir tel 
spectacle ou telle exposition qu’on nous 
imposerait. Nous ne voulons pas que ce 
pass soit stigmatisant, mais qu’il nous 
permette d’accéder à toute la culture », 

ont détaillé les membres du groupe.
Pour « ne pas simplement recevoir, 
mais aussi donner et faire avec », ils ont 
proposé de « développer des systèmes 
d’échanges locaux de savoirs et de 
savoir-faire, entre citoyens ». Une 
personne sachant très bien cuisiner 
peut ainsi échanger ses connaissances 
avec quelqu’un qui maîtrise 
l’informatique par exemple. « Dans ces 
systèmes, on est à égalité et on peut 
s’enrichir les uns les autres. Mais il faut 
que les personnes qui ont le plus de 
difficultés soient intégrées dans le 
projet, car elles ont des compétences. » 
Cette proposition a remporté un franc 
succès dans l’assemblée.
Les membres du groupe ont également 
avancé une proposition pour ATD Quart 
Monde : « développer les actions de 
transmission de savoirs et savoirs-faire, 
les journées familiales, les ateliers-
théâtre, favoriser un accès à la culture 
le plus large possible ». Plusieurs 
participants ont souligné la nécessité de 
« ne pas s’enfermer dans un 
accompagnement qui peut infantiliser 
». « Nous ne voulons pas être mis dans 
du coton, nous souhaitons être 
autonomes, encouragés dans nos 
initiatives et, par la création, nous 
pouvons enlever les barrières entre 
nous. Soyons ambitieux au sein d’ATD 
Quart Monde, ne nous interdisons rien. 
Osons ! », ont-ils conclu. 

ÊTRE ACTEURS ET 
RECONNUS COMME TELS

Constat : Prendre des nouvelles 
de ses voisins, aller faire des courses 
pour une personne âgée, distribuer 
des masques et des attestations de 
sortie… De multiples actions de 
solidarité ont vu le jour pendant le 
confinement, permettant à de 
nombreuses personnes de se sentir 
davantage impliquées dans la 
société. Mais les critiques et les 
insultes à destination des personnes 
en situation de pauvreté n’ont pas 
mis longtemps à ressurgir, 
notamment sur les réseaux sociaux 
au moment de l’annonce d’une aide 
pour les allocataires du RSA et de 
l’allocation de solidarité spécifique. 
« On nous traite de fainéants, on ne 
voit pas nos efforts, nos 
compétences », a regretté une 
militante Quart Monde.

Propositions :  Pour poursuivre 
le combat pour une société plus juste, 
les membres du groupe ont proposé 
de « développer les formations et les 
outils pour parler d’ATD Quart 
Monde, inciter les gens à rejoindre le 
Mouvement et sensibiliser les jeunes 
». Pour cela, les initiatives sont 
nombreuses et méritent d’être 
approfondies : « se former pour 
savoir présenter le Mouvement, 
savoir dire ce qu’il apporte à chacun, 
avoir un stand au forum des 
associations, participer aux conseils 
citoyens, aller présenter ATD Quart 
Monde dans les collèges et les 
lycées... ».
Pour arrêter de subir les insultes et 
humiliations sur les réseaux sociaux, 
ils proposent notamment de « se 
former sur l’utilisation de Facebook 
» en développant par exemple des 
réactions collectives. L’objectif est 
d’avoir plus d’impact face à des 
propos insultants, en s’appuyant sur 
le critère de discrimination pour 
cause de précarité sociale reconnu 
dans la loi en 2016, ou en obtenant le 
blocage de certains mots comme « 
cas soc’ ». Cette proposition n’a pas 
été approuvée par toute l’assemblée : 
elle paraît difficile à mettre en place 
techniquement et a suscité une 
réflexion sur la question de la liberté 
d’expression. Elle restera à creuser.  
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LA PAROLE AUX DONATEURS
J’ai rencontré des volontaires 
d’ATD Quart Monde à La Paz lors 
d’un voyage en Bolivie, en 2009. 
Je trouve pertinente la façon 
avec laquelle ATD appréhende la 
pauvreté. On n’est pas dans le 
superficiel, mais dans une 
démarche professionnelle et 
poussée. Pour moi, ATD Quart 
Monde est l’association la plus 

« consciente » en matière de lutte 
contre la pauvreté. Elle a des 
actions percutantes, par exemple 
avec le projet Territoire zéro 
chômeur de longue durée. Donner 
la possibilité aux personnes de 
participer à une activité 
économique me semble très 
important.   
Santiago Benitez (34)

JE SOUTIENS ATD 
QUART MONDE 
DANS LA DURÉE
J’autorise l’établissement teneur de mon 
compte à prélever sur ce dernier le montant 
correspondant à mon soutien régulier à ATD.

Chaque mois, je choisis de donner ...................€
□ J’adhère à ATD Quart Monde
Vous signifiez ainsi votre adhésion aux valeurs et 
aux engagements d'ATD Quart Monde, vous 
contribuez à augmenter sa visibilité et pourrez 
voter à l'assemblée générale.

Fait à ........................................  le…............................
Signature   

Envoyez ce mandat de prélèvement SEPA 
accompagné d’un RIB à ATD Quart Monde,  
12 rue Pasteur 95480 Pierrelaye, 01.34.30.46. 23
Sauf avis de votre part, le reçu fiscal vous sera 
envoyé annuellement en janvier pour tout don 
supérieur à 8 euros.

Bénéficiaire Fondation ATD Quart Monde 
63, rue Beaumarchais 93100 Montreuil. 
Identifiant créancier SEPA : FR19 ZZZ 427.147

En signant ce formulaire de mandat, vous autorisez la Fondation 
ATD à envoyer des instructions à votre banque pour débiter votre 
compte conformément aux instructions de la Fondation ATD. 
Vous bénéficiez du droit d’être remboursé par votre banque selon 
les conditions décrites dans la convention que vous avez passée 
avec elle. Toute demande de remboursement doit être présentée 
dans les 8 semaines suivant la date de débit de votre compte 
pour un prélèvement autorisé. Vos droits concernant le présent 
mandat sont expliqués dans un document disponible que vous 
pouvez obtenir auprès de votre banque.
Les informations recueillies sont enregistrées par ATD Quart 
Monde dans une base de données. Ni vendues, ni échangées, ni 
communiquées, elles sont réservées à son usage exclusif à des 
fins de gestion interne, de réponse à vos besoins et d’appel à votre 
générosité. Vous pouvez avoir accès aux informations vous 
concernant et demander leur rectification ou leur suppression en 
contactant le Secrétariat des Amis (12 Rue Pasteur - 95480 
Pierrelaye). Sans demande de suppression, elles sont conservées 
pendant la durée nécessaire à la réalisation des finalités précitées.

M., Mme ........................................................................
.................................................................................... 
Adresse ......................................................................
................................................................................... 
..................................................................................... 
E-mail ........................................................................
année de Naissance ..............................................

FAIRE VIVRE LE JOURNAL 
D’ATD QUART MONDE 
C’EST… S’ABONNER ! 
Le mensuel du Mouvement ATD Quart Monde 
en France donne la parole à ceux que l’on 
n’entend jamais. En vous abonnant, vous 
permettez à une personne de le recevoir 
gratuitement.

BON DE COMMANDE
 COMMANDEZ SUR  

WWW.EDITIONSQUARTMONDE.ORG

Je m’abonne : 
 au Journal d’ATD Quart Monde (11no/an).
 10 € ou plus :	  ........... €
 à la Revue Quart Monde (4no/an).
 28 € ou plus : 	  ........... €

Je commande : 
 L’art de rien     12€
 De pierre en pierre   11€

+ Frais de port : 
pour 1 exemplaire – 3,50 €.	 .......€
pour 2 exemplaires et plus – 6,50€,
ou ce que vous pouvez. 	 .......€

TOTAL DE LA COMMANDE	..............€

ENVOYEZ VOTRE CHÈQUE uniquement pour 
les livres ci-dessus à l’ordre de ATD QUART 
MONDE,12, rue Pasteur 95480 Pierrelaye, 
accompagné du bulletin en bas.

La chronique 
de Bella Lehmann-Berdugo

ÀVOIR

ROUGE
Farid Bentoumi. Fiction. France/
Belgique. 1h26. 25 novembre.
Nour, droite, consciencieuse est infir-
mière dans l’usine chimique où travaille 
son père, délégué syndical. Durant un 
contrôle sanitaire de routine, elle met à 
jour des malversations et l’existence de 
déchets polluants. Les liens familiaux 
chaleureux, la fierté réciproque sont 
vus avec justesse. Puis, une plongée 
dans le rouge : costumes, décors, nappe 
radioactive en pleine forêt, conflits de 
loyauté dans leur complexité. Une image 
et un son d’une grande force, des acteurs 
inspirés, un scénario efficace. Et pour 
dire qu’à n’importe quelle place hiérar-

chique on peut donner de la voix.  

IL MIO CORPO
Michele Pennetta. Fiction. 
Suisse/Italie. 1h33. VOST. 
4 novembre.
Quelque part en Sicile, d’un côté, Oscar, 
adolescent triste et morose, récupère 
de la ferraille, avec son père qui 
bougonne contre lui. Famille  
nombreuse, recomposée, pauvre. De 
l’autre, Stanley, Nigérian, travailleur 
précaire, s’adapte au jour le jour, 
partage de beaux moments de 
complicité avec un ami en attente de 
papiers. Deux vies quotidiennes 
parallèles explorées par le menu, avec 
une économie de mots, dans un décor 
de lumière offert par une nature 
prodigue, contrastant avec les 
situations de misère. L’auteur a passé 
du temps avec les protagonistes 
devenus personnages de fiction, dans 
toute leur profondeur et leurs silences. 

BASTA CAPITAL
Pierre Zeliner. Fiction. France. 
1h35. 4 novembre.
Des activistes  kidnappent de grands 
patrons français pour obliger le 
président de la République à mettre en 
place des mesures anticapitalistes.
 De belles séquences : le discours du 
président et les chômeurs dirigeant
 les captifs. Des lourdeurs, mais une 
invitation à la discussion pour inventer 

des solutions. 

À LIRE AUX ÉDITIONS QUART MONDE

À RETROUVER EN LIBRAIRIE

L’ART DE RIEN. 
SUR LE FIL DE MA VIE 
PHILIPPE BARBIER, 
ÉDITIONS QUART MONDE, 
OCTOBRE 2020, 160P., 12€
Enfant maltraité par sa 
famille, ballotté d'institutions 
en foyers, Philippe Barbier, 
aujourd'hui décédé,  grandit 
dans la solitude, la violence et 
les humiliations. Dans cet 
univers à l'équilibre fragile, il 
cherche très vite à rétablir le 
sien, à préserver une certaine 
harmonie. Ainsi, à sa manière, 
en suivant son instinct, par la débrouille 

et la réactivité, il parvient à se construire 
pas à pas. Devenu volontaire d'ATD Quart 

Monde et sculpteur, 
Philippe Barbier raconte 
comment il a trouvé une 
forme de résilience à 
travers son engagement et 
son art. En revenant sur 
son histoire, il livre un 
message d'espérance et 
une réflexion sur la 
différence, le regard de 
l'autre, le processus créatif 
et finalement l'humain en 
chacun de nous.    

VIES MAJUSCULES. 
AUTOPORTRAIT DE LA 
FRANCE DES PÉRIPHÉRIES
ÉDOUARD ZAMBEAUX, 
EMMANUEL VAILLANT, 
LES PETITS MATINS, 
332P., 17€

Encadrés par des journalistes, quelques 
centaines de témoins de tous âges, de 
Marseille à Grande-Synthe, de Mulhouse à 
Caen, de Troyes à Toulouse, de Joué-lès-
Tours à Lunel, ont pris la plume pour se 
raconter. Loin des clichés condescendants 
ou stigmatisants, ils relatent concrètement 
la recherche d'un stage quand on n'a pas 
« la gueule de l'emploi », le rôle de « psy à 
temps partiel » d'une employée de 
ménage, l'angoisse des formalités 
dématérialisées quand on ne maîtrise pas 
les outils numériques, la sortie tête haute 
d'une situation de violence conjugale ou 
familiale. Mais aussi la chaleur des 
relations de voisinage ou d'un réseau 
d'aide pour obtenir enfin des papiers 
quand on a « choisi la France ».   

MANUEL PROVOX
COMITÉ POUR LES 
RELATIONS NATIONALES 
ET INTERNATIONALES 
DES ASSOCIATIONS DE 

JEUNESSE ET D’ÉDUCATION POPULAIRE
En janvier 2020, au festival Provox à 
Amiens, 170 jeunes de divers horizons, 
dont plusieurs membres d’ATD Quart 
Monde, se sont réunis. Ils ont imaginé des 
propositions politiques concrètes, en lien 
avec les objectifs de la stratégie 
européenne pour la jeunesse. Ce manuel 
recense leurs propositions et invite chacun 
à s’en emparer pour « créer une société 
plus juste où chaque personne peut 
trouver une place ». 
Il est téléchargeable sur le site 
PROVOX-JEUNESSE.FR. Pour toutes 
informations, contacter le Cnajep au 
01 40 21 14 21 ou à l’adresse 
DIALOGUE.STRUCTURE@CNAJEP.ASSO.FR 

.... /...... €
NBRE/TOTAL

.... /...... €

À NOTER
La Librairie et les Éditions Quart Monde vous informent que les porte-monnaie et 
pochettes présentés dans le catalogue solidaire 2021 ont été victimes de leur succès 
et sont aujourd’hui en rupture de stock. Retrouvez d’autres créations artisanales de 
Miasa Manatra Miaraka (MMM) sur WWW.EDITIONSQUARTMONDE.ORG.
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D
ans son petit appartement de 
Saint-Ouen-l’Aumône, en 
évidence sur sa table, Gérard 
Lecointe a un album photos 
qu’il regarde régulièrement. 

Il retrace les nombreux événements 
auxquels il a participé avec ATD Quart 
Monde depuis une trentaine d’années. 
Gérard le montre avec fierté et, pour chaque 
cliché, cite une anecdote. Dans cet album, il 
manque cependant une photo, prise avec la 
personne qui, selon lui, a « changé sa vie », 
Geneviève de Gaulle-Anthonioz. Chaque 
détail des moments passés avec elle semble 
être gravé dans sa mémoire. Il a donc préféré 
que les photos soient conservées au Centre 
international d’archive et de recherche 
Joseph Wresinski, à Baillet-en-France.  
« Je l’ai rencontrée lors d’une Université 
populaire Quart Monde. Cela a été une 
libération pour moi, l’ouverture d’un chemin 
pour avancer, ne plus regarder derrière et 
pour faire avancer les autres », se souvient-il.

RELEVER LA TÊTE 
ET AVANCER
C’était en 1988. L’année précédente, à 38 ans, 
Gérard s’est installé pour la première fois de 
sa vie dans son propre logement. Il a 
commencé à se reconstruire physiquement 
et moralement, après une longue période 
d’errance, qui l’a conduit pendant quelques 
années à vivre dans les bois, dans le 
dénuement le plus total. Geneviève de 
Gaulle-Anthonioz est alors présidente d’ATD 

Quart Monde. Depuis sa rencontre, en 1958, 
avec Joseph Wresisnki et les familles du 
« camp des sans-logis » de Noisy-le-Grand, 
elle se bat pour le respect de l’égale dignité 
de tous les êtres humains. « En côtoyant 
cette dame, j’ai pris conscience que 
j’existais. Quand on n’est respecté de 
personne, et même pas de soi, on se 
demande pourquoi on vit. Elle ne regardait 
pas ‘le pauvre’, mais l’être humain qui était 
en face d’elle. »

Il se souvient d’une parole de la présidente 
du Mouvement qui l’a profondément touché 
et lui a « permis de relever la tête et 
d’avancer » : « Dans la vie, il ne faut jamais 
se poser de questions, mais il faut répondre 
aux questions qui se posent. » Lui qui avait 
connu, enfant, le « regard cruel des autres 
gamins », comme il le raconte dans son livre 
De pierre en pierre. Récit d’une venue au 
monde, s’ouvre peu à peu aux autres.  

Il apprend aussi à écouter, à accompagner 
« les gens qui viennent de partout et de nulle 
part, à les regarder avec respect, sans les 
juger, et à ne plus avoir peur ».

En parlant de Geneviève de Gaulle-
Anthonioz, les souvenirs affluent. « Elle m’a 
fait aimer l’écriture et la lecture. Lors d’une 
Université populaire Quart Monde, elle 
avait fait venir des livres et nous pouvions 
en choisir un. Moi, j’ai pris un dictionnaire, 
car je n’en avais jamais eu dans ma vie. Je le 
serrais contre moi comme un trésor, parce 
que j’ai longtemps souffert d’un manque de 
savoir, de culture et d’éducation. Je voudrais 
que tout le monde ait la chance que j’ai eu 
de rencontrer Mme de Gaulle et tous les 
volontaires permanents comme Claude et 
Françoise Ferrand, Jean-Michel Defromont...» 
Gérard Lecointe se souvient aussi du jour 
où, hospitalisé, il reçoit un appel de la 
présidente du Mouvement. « ‘Revenez vite, 
on a besoin de vous’, a-t-elle dit et j’avais les 
larmes aux yeux. Je savais que je n’étais pas 
tout seul. »

FAIRE TOMBER 
LES BARRIÈRES
Gérard Lecointe travaille par ailleurs 
pendant plusieurs mois avec la nièce du 
général de Gaulle sur la Loi d’orientation 
contre l’exclusion, promulguée en juillet 
1998, un combat qu’elle retrace dans son 
livre Le secret de l’espérance. Il 
l’accompagne à l’Assemblée nationale, au 

PO
RTRAIT

Geneviève 
de Gaulle-

Anthonioz s’est 
employée toute sa 
vie à faire tomber les 
barrières entre les 
peuples. »

À l’occasion du centenaire de la naissance de Geneviève de Gaulle-Anthonioz, 
présidente d’ATD Quart Monde de 1964 à 1998, Gérard Lecointe, militant 
Quart Monde du Val-d’Oise, livre ses souvenirs avec « cette grande dame ».

« En côtoyant Geneviève de 
Gaulle-Anthonioz, j’ai pris 
conscience que j’existais »

GÉRARD LECOINTE PARIS

 Après un débat à l’Assemblée 
nationale en 1997. Gérard Lecointe  
est à la droite de Geneviève  
de Gaulle-Anthonioz.  
© Pierre Segondi, ATD Quart Monde

 Gérard Lecointe chez lui en septembre 
2020  © JCR, ATD Quart Monde

Conseil économique et social et même à 
Matignon. Dans la salle de réception de 
l’Élysée, il est aussi au premier rang 
lorsqu’elle est décorée de la Grand-croix de 
la Légion d’honneur, en 1997. Une 
distinction qu’il juge amplement méritée 
pour cette femme qui « s’est employée toute 
sa vie, en France et en Europe, à faire tomber 
les barrières entre les peuples ».
Il se souvient aussi que « Geneviève de 
Gaulle-Anthonioz souffrait de voir la misère 
des autres. Elle avait vécu elle-même bien 
des souffrances, mais n’en parlait jamais ». 
Ce n’est qu’en 1998 qu’elle parviendra à 
trouver la force et les mots pour décrire sa 
captivité dans le camp de concentration de 
Ravensbrück, dans l’ouvrage La Traversée 
de la nuit. Le 27 mai 2015, il assiste, en 
pleurs, à l’entrée au Panthéon de « cette 
grande dame » qu’il considère comme sa 
« deuxième mère ». Aujourd’hui, elle 
l’accompagne « encore chaque jour » et, 
même s’il ne peut plus se déplacer pour aller 
aux Universités populaires, il estime que, 
grâce à elle et à tous les volontaires 
permanents, il a « eu une belle vie dans le 
Mouvement ». 

SAINT-OUEN L’AUMÔNE

À LIRE
DE PIERRE EN 
PIERRE. RÉCIT D’UNE 
VENUE AU MONDE
GÉRARD LECOINTE, 
ÉDITIONS QUART 
MONDE, 2009, 
128P., 11€

Un livre pudique dans lequel Gérard 
Lecointe décrit la misère qu’il a vécue 
et sa « venue au monde » difficile et 
courageuse.


